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Journée Encadrement CdF 

“ Continuer à travailler
dans un esprit constructif ”
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I
l est vrai que nous avons quelques difficultés à
transférer nos engagements sociaux à l’Agence
Nationale pour la Garantie des Droits des
Mineurs. ” : Philippe de Ladoucette n'a pas éludé
la question des relations avec l'ANGDM, affir-

mant la volonté des deux parties de résoudre, au plus
vite et au mieux, les difficultés constatées pour trans-
férer les obligations sociales de CdF.
“ Il faut bien savoir que nous passons d'une logique
d'entreprise qui a privilégié le traitement social, à celle
d'un opérateur pour le compte de l'Etat qui
fonctionne dans un cadre réglementaire très précis ”,
a expliqué le PDG de Charbonnages de France.

“ LES ENGAGEMENTS DE CdF ENVERS SES AGENTS

SERONT RESPECTÉS ”
Des propos confirmés par Jean-Jacques Maupetit,
Directeur des Ressources Humaines, qui a rappelé la
volonté de CdF “ de proposer des solutions pour
établir avec l'ANGDM des relations constructives
permettant de transférer nos obligations sociales dans
les meilleures conditions ” tout en soulignant “ la
gestion de l'après-2007 ne ressemblera pas à celle que
nous avons connue mais la loi du 3 février 2004
créant l’ANGDM garantit que les engagements de
CdF envers ses agents seront respectés. ” Philippe de
Ladoucette a précisé “ Nous devons parvenir à clari-
fier la situation avec l'administration. Vos préoccupa-
tions et vos questions sur l'après-Charbonnages sont
légitimes. Vous avez besoin de savoir où vous allez ”.

VERS UNE GESTION PLUS INDIVIDUALISÉE DES EFFECTIFS

Après avoir évoqué les temps forts de CdF depuis la
réunion de Lens (dossiers de LA SNET et de Gazonor,
réflexion sur le devenir du dispositif industrialisation
après 2007), Philippe de Ladoucette a rappelé que
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“ Vos préoccupations
et vos questions sur

l'après-Charbonnages
sont légitimes.

Vous avez besoin de
savoir où vous allez ”

“

“ Continuer  
un esprit   

Journée Encadrement CdF

Après Lens en avril, c'est à Freyming-Merlebach que s'est déroulée 
la 3e journée de l'encadrement de Charbonnages de France. 
L'occasion pour le Président Philippe de Ladoucette et les intervenants
d'aborder sans détour les questions essentielles de l'après-Charbonnages
et de répondre aux interrogations légitimes que se posent de nombreux
agents au moment où l'entreprise s'engage dans sa dernière ligne droite
qui la conduira, à partir du 1er janvier 2008, dans sa phase de liquidation. 
Pour la première fois, un représentant du BRGM assistait à la réunion.
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Charbonnages de France restera jusqu'au bout
une entreprise confrontée à une logique industrielle,
continuant en particulier à faire de la sécurité l'une
de ses priorités. “ Nous engageons une nouvelle
démarche santé-sécurité, pilotée par la Coordination
Sécurité et le Service Santé au Travail, qui proposera
rapidement des actions globales et ciblées, par thème
et par site, pour parvenir au zéro accident qui est
désormais l'objectif mensuel de chaque unité.”
Et qui dit entreprise, dit gestion des effectifs et des
compétences. “ Fin 2005, nos effectifs disponibles
seront supérieurs à nos prévisions. Nous allons donc
devoir élargir les mesures à l'initiative de l'entreprise à
des catégories d'agents qui n'étaient jusqu'à présent
pas concernées, pour aller vers une gestion plus
individualisée du personnel, en glissant de la notion

3

Philippe 
de Ladoucette

“ Tout le monde
s’accorde à 
reconnaître 

l’excellent travail
réalisé par 

Charbonnages 
de France. ”
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©
 p

ho
to

s 
: A

rm
an

d 
Ri

bi
c

hilippe de Ladoucette a réaffirmé

la priorité donnée à la sécurité et

à la santé au travail. Après le lancement

du « Pass 2005-2007 », la campagne

« Santé-Sécurité : parlons-en ! » mettra

l’accent sur le comportement de chacun,

au travail et dans la vie de tous les jours.

Début janvier, tous les salariés rece-

vront à domicile une plaquette expli-

quant la démarche et le déroulement de

cette campagne qui commencera par

recueillir les attentes et les préoccupa-

tions de chaque agent. Les enquêtes se

dérouleront de mi-janvier à fin février.

Après dépouillement, les suggestions

recueillies seront analysées par un

groupe de pilotage animé par la Coordi-

nation Sécurité et le Service Santé au

Travail : elles permettront de mettre sur

pied le plan d’actions 2006-2007, opéra-

tionnel dès le premier trimestre.

Florence Ribic

“ Santé-Sécurité :
parlons-en ! ”

P
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r   à travailler dans 
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d'emplois sensibles vers la notion d'experts
afin de disposer des compétences nécessaires
à l'après-Charbonnages ”, a indiqué Jean-
Jacques Maupetit. Une orientation complé-
tée par Michel Claudel, responsable de la
gestion des cadres, qui a confirmé que le
Contrat Individuel de Fin de Carrière
(CIFC) “ sera très certainement étendu aux
ETAM'S concernés par la structure d'après-
mine qui se met en place ”.

PRÉPARER DÈS AUJOURD'HUI LA DISSOLUTION DE CdF
Le point très complet dressé par les trois Directeurs
techniques régionaux sur les dossiers et travaux dans
le Centre-Midi, le Nord et la Lorraine, a confirmé le
respect des plannings et des échéances dans chacune
de ces régions où la remise en état des sites devrait être
terminée, au plus tard, le 31 décembre 2007.
“ A cette date, l’entreprise Charbonnages de France
sera dissoute et entrera dans sa phase de liquidation
prévue, à ce jour, sur trois ans ”, a précisé Gérard-Phi-
lippe Ranson, Directeur financier de CdF. “ Nous

nous organisons déjà pour préparer au mieux cette
dissolution. Un groupe de travail a été créé pour
coordonner les travaux de préparation du décret de
dissolution          et préciser les contraintes juridiques
attachées à la liquidation de CdF. ” Une structure de
liquidation réunissant des agents de CdF compétents
dans les domaines juridique, financier, immobilier et
ressources humaines, assistera le liquidateur dans ses
missions pour la gestion des dossiers et le suivi finan-
cier et comptable des opérations. “ Je vous demande
de me faire connaître pour la fin du premier
trimestre 2006 les compétences dont vous aurez
besoin dans le cadre de cette structure ”, a indiqué
Philippe de Ladoucette.

VERS UNE RAPIDE MISE EN PLACE

DES STRUCTURES DE L’APRÈS-MINE

Après avoir rendu hommage à la qualité du travail
réalisé avec le BRGM, Alain Rollet, Directeur tech-
nique national, a laissé le soin à Yves Guise et à Jean-
Luc Foucher, chargé de mission au BRGM, de faire

ACTUALITÉ
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Jean-Jacques Maupetit
"Nous allons vers une

gestion plus individualisée
du personnel pour pouvoir
disposer des compétences

nécessaires à 
l'après-Charbonnages."

Jean-Luc Foucher "Les équipes de CdF et du BRGM
travaillent dans un esprit très constructif."

Gérard-Philippe
Ranson "Nous nous

organisons pour 
préparer 

la dissolution 
de Charbonnages 
de France dans 
les meilleures 

conditions."

� 4 IMPLANTATIONS RÉGIONALES :

�� Nord (Billy-Montigny)

�� Sud (Gardanne) et Centre-Ouest (Orléans)

�� Est (Freyming-Merlebach)

�� Une implantation centrale (Orléans)

� L'UTILISATION DES MOYENS ET DES COMPÉTENCES DE CdF

�� 80 à 90 % d'agents de CdF

� UN TRANSFERT PROGRESSIF PAR RÉGION :

�� début 2006 : Nord et implantation centrale

�� début 2007 : Sud et Centre-Ouest

�� début 2008 : Est.

Proposition d'organisation 
de l'après-mine technique
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pour début 2006 à Orléans. Jean-Charles Besson a,
quant à lui, exposé les conclusions de la mission
"Archives techniques de l'après-mine" qui propose de
regrouper ces documents sur les sites techniques de
l'après-mine ou à proximité. 
Philippe de Ladoucette a tenu à féliciter l'ensemble du
personnel : “ Tout le monde reconnaît l'excellent
travail de Charbonnages de France. J'en veux pour
preuve la mission d'aide à la liquidation de l'entreprise
EMC (Entreprise Minière et Chimique) qui nous a été
confiée, à partir du 1er janvier 2006, pour le compte
de la Direction du Trésor. Je vous remercie et vous
félicite pour tout ce que vous avez fait et vous donne
rendez-vous en 2006 dans le Centre-Midi. ”

Jean-Paul Bèzes

un point très complet sur la mission de préfiguration
et l'organisation proposée pour l'après-mine tech-
nique. “ Nos équipes se connaissent bien et nous tra-
vaillons dans un climat très constructif. Merci pour
l’accueil que vous avez toujours su me réserver lors de
nos rencontres ”, a souligné Jean-Luc Foucher.
Jean-Maurice Planchenault a précisé les conditions
dans lesquelles se mettra en place l'Unité Technique
d'Après-Mine (UTAM) dans le Nord et détaillé les
missions de cette nouvelle structure qui sera opéra-
tionnelle début 2006 à Billy-Montigny et dont il aura
la responsabilité. Yves Guise a présenté la Direction
Technique Après-Mine (DTAM), prévue elle aussi

5
� /� � �

’UTAM (Unité Technique de l’Après-Mine) Nord

sera opérationnelle début 2006 à Billy-Montigny

dans une aile du bâtiment, actuellement propriété de

Filianor. Les travaux de réhabilitation nécessaires

pour accueillir cette nouvelle entité du BRGM se pour-

suivront jusqu’en décembre. Réalisés par les Services

Généraux Rueil/NPC sous la responsabilité de Jean-

Pierre Gali, en collaboration avec son homologue du

BRGM Philippe Brémond, ces travaux de réhabilitation

concernent essentiellement la câblerie téléphonique,

informatique et électrique de l’immeuble ainsi que sa

séparation physique avec les autres ailes du bâtiment.

Début 2006, CdF deviendra propriétaire de l’ensemble

du bâtiment de Filianor et donnera à bail la partie

affectée au BRGM.

Pascale Martini

L’UTAM Nord s’installe 
à Billy-Montigny début 2006

L

“  Je vous remercie et vous félicite
pour tout ce que vous avez fait et
vous donne rendez-vous en 2006

dans le Centre-Midi. ”

Jean-Maurice Planchenault
aura la responsabilité 

de l'UTAM Nord 
qui sera opérationnelle

début 2006 
à Billy-Montigny.
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En passant par la Lorraine...

A la carrière Simon,
avec Court Tuleweit.

U
ne série de visites, remarquablement
organisées par la Direction Technique
Lorraine (DTL) a permis aux participants
d'effectuer un tour d'horizon très complet
des travaux de mise en sécurité dans les

secteurs Est, Centre et Ouest du bassin minier
lorrain. Trois secteurs où 11 concessions, réparties
sur 38 communes, ont été exploitées pour
produire plus de 700 millions de tonnes de
charbon depuis 1830. L’occasion de découvrir

également plusieurs zones industrielles où se
sont implantées et développées de nom-

breuses entreprises avec le soutien de
l'Agence pour l'Expansion de

la Moselle-Est (AGEME) et de la
Direction du Développement

Territorial de Charbonnages de
France, à travers l'antenne
lorraine du service Industria-
lisation.

Jean-Paul Bèzes
C d F  M A G  >  L E  J O U R N A L  D ’ E N T R E P R I S E  D E  C H A R B O N N A G E S  D E  F R A N C E   

Roger Cosquer, 
Directeur technique de CdF Lorraine, 

présente le programme 
des visites.
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Au siège 2 de La Houve, 
devant les puits 3 et 4.

ACTUALITÉ
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TRAVAUX                 
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Carrière de Simon :
les travaux avancent

Exploitée industriellement de 1950 à 1996, la carrière
de Simon fournissait les matériaux pour remblayer 
certaines exploitations du fond, notamment 
les chantiers de dressants et demi-dressants 
de l’UE Simon à Forbach. Cette installation classée
sera mise en sécurité avant fin 2006, puis rétrocédée
à l’Etablissement Public Foncier Lorrain.

L
’entreprise Henry enlève actuellement les 2,4
millions de m3 de schlamms entreposés au
fond de la carrière, destinés à être brûlés à la
centrale Emile Huchet de Carling. Ces
travaux, réalisés pour le compte de SODELIF,

se poursuivront au-delà de 2007. 
900 000 tonnes de schlamms ont déjà été exploitées.

La carrière de Simon s’étend sur 75 ha,
mesure 600 mètres de largeur sur 1,4 km

dans sa plus grande longueur.

L’état final du site
après la remontée 

de la nappe.
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TRAVAUX  

METIERS  

DEUX FALAISES À CONSOLIDER

C’est la société Valérian qui réalise les travaux de ter-
rassement, 1,5 million de m3 de terre seront déplacés
pour réaliser des butées. Deux falaises doivent être
consolidées :  l’une au pied de la zone industrielle de
Simon IV, l’autre au sud-est, à l’aplomb du lycée
Condorcet. Les travaux, engagés en novembre 2004,
s’achèveront au 2e trimestre 2006. Le talutage de la
falaise, destiné à protéger la zone de Simon IV, est

terminé, ainsi que sa revégétalisation. Près du lycée
Condorcet, la falaise a été partiellement arasée pour
mettre en place la butée. Ces travaux ont nécessité
de modifier le tracé de la route sur 500 mètres et de
démolir le terrain de tennis, après sa reconstruction
sur la zone de Simon IV. 
Fin 2006, il restera encore à déplacer la route dépar-
tementale RD 32b sur 1,2 km. C’est l’EPFL qui assu-
rera la maîtrise d’ouvrage de cette dernière opération
qui s’inscrit dans le cadre de la réalisation d’une voie
de désenclavement entre Forbach et Sarrebruck.

UNE FUTURE BASE DE LOISIRS ?
L’arrêt des exhaures de Merlebach et Forbach est
envisagé pour mi-2006, conjointement avec celui
des exhaures allemandes. Après le remplissage des
travaux miniers qui durera 6 ans, l’eau apparaî-
tra en fond de carrière d’ici une quinzaine d’années
et remontera progressivement jusqu’à constituer
un plan d’eau profond de 50 mètres. A terme, le
site pourrait être valorisé avec la création d’une
base de loisirs dont le plan d’eau devrait attirer les
clubs de plongée qui s’exercent actuellement en
Belgique et en Allemagne.

Florence Ribic

Le nouveau court de tennis
reconstruit sur la zone du puits

Simon IV.

� /� � �
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La gestion des sites
arrêtés en Lorraine :
un travail d’équipe
Le service Gestion des Sites Arrêtés (GSA) 
a pour mission de mettre fin à toutes les concessions
minières avant la disparition de CdF, de laisser place
nette pour que de nouvelles activités prennent le relais
de l’activité charbonnière. 
Ses équipes réalisent toutes les démarches 
administratives, les travaux de sécurité et les mesures
compensatoires destinées à palier tous les risques
résiduels engendrés par l’arrêt des mines.

E
n Lorraine, 14 concessions, réparties en 4
dossiers volumineux, sont concernées depuis
2003 : Faulquemont, La Houve, Wendel et
Sarre et Moselle (dossier déposé en octobre
2005). Le service GSA s’est structuré pour

faire face à cet important travail. A sa tête, Marc
Prince et cinq chefs de projet pilotent trente collabo-
rateurs.

LA PRÉPARATION ET LA RÉDACTION DES DOSSIERS

Quatre techniciens reconnus pour leurs compétences
minières et la qualité de leurs écrits forment l’équipe
des rédacteurs. Leur mission : préparer et rédiger les

8 C d F  M A G >  L E  J O U R N A L  D ’ E N T R E P R I S E  D E  C H A R B O N N A G E S  D E  F R A N C E   

• CdF n°180  20/12/05  19:00  Page 8



METIERS  

9C d F  M A G >  L E  J O U R N A L  D ’ E N T R E P R I S E  D E  C H A R B O N N A G E S  D E  F R A N C E  

� /� � �

dossiers lorrains, mais aussi ceux du Centre-Midi et,
depuis peu, des dossiers d’arrêt pour les mines de
potasse d’Alsace. Clément Lebleu prête ainsi main-
forte à ses collègues du Centre-Midi dans la prépa-
ration des dossiers de renonciation pour 16 conces-
sions de Saint-Etienne sur le secteur Est. Roger
Levicki, quant à lui, se consacre aux derniers dossiers
lorrains tandis que Laurent Goby et Gaston Del-
demme collaborent à la préparation des dossiers
d’arrêt des mines de potasse d’Alsace, prélude à la
mission de la future structure après-mine.

LA MAÎTRISE D’ŒUVRE

Animée par Marc Flauder, l’équipe travaux et ingé-
nierie et ses 8 agents participe à la définition des
travaux de mise en sécurité, à l’élaboration des

cahiers des charges préalables à la consultation des
prestataires, au suivi des chantiers, aux relations avec
les administrations concernées par les chantiers ainsi
qu’au suivi financier des affaires. Des missions qui

exigent à la fois des qualités de rédaction,
d’organisation, de négociation, de rigueur
pour respecter les procédures et les règles de
sécurité, de gestion financière et d’autonomie.

LE SUIVI DES PLANS ET L’ARCHIVAGE DES DONNÉES

Ces tâches sont réalisées par l’équipe du
bureau des plans et du cadastre dirigée par
Patrick Jaming et constituée de 9 collabora-
teurs. Ces techniciens parfaitement rompus à
l’utilisation de la DAO (dessin assisté par
ordinateur), des logiciels informatiques et des
instruments de géomètres réalisent des levés
de terrains, assurent le suivi des plans et l’ar-
chivage des données techniques et géomé-
triques. Leur connaissance de toutes les ins-
tallations du bassin lorrain est précieuse et
indispensable à l’avancement des tâches du
service GSA : il leur revient en effet d’inven-

torier toutes les installations présentes sur une conces-
sion, depuis son origine, ainsi que les risques résiduels
consécutifs à l’exploitation et aux ouvrages restants.
En numérisant systématiquement toutes les informa-
tions, ils mettent en forme les dossiers d’arrêt et réa-
lisent des documents audiovisuels illustrés de nom-
breux graphiques, plans et photos présentés aux
collectivités et administrations pour en faciliter la
compréhension. La gestion cadastrale des 1 500 ha
de terrains, encore propriété de CdF en Lorraine, est
également assurée par cette équipe afin de compléter
les dossiers de vente.

UN TRAVAIL D’ÉQUIPE

Les travaux des équipes de la GSA nécessitent une
étroite collaboration et un bon contact entre les dif-
férents acteurs. Le travail de rédaction, d’assemblage
et de reproduction des dossiers s’étale sur plus d’un
an et implique un pilotage rigoureux par les chefs de
projets. Certains dossiers prennent de nombreuses
années : comme celui de De Wendel, déposé en pré-
fecture le 31 août 2005, et dont les premières études

©
 p

ho
to

s 
: A

rm
an

d 
Ri

bi
c

L’équipe de rédaction.

L’équipe travaux et ingénierie.

L’équipe plans et cadastre. 
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METIERS                 

remontent à 1996, et représentent une grosse masse
de papier : celui de La Houve pèse 40 kilos et a été
reproduit à 52 exemplaires ! 

LE BASA, BRAS ARMÉ DE L’ACTIVITÉ SITES ARRÊTÉS

“ En préalable aux démolitions de lavoirs, béton-
nages de puits ou mises en sécurité de carrières, il y a
une foule de travaux préparatoires et connexes à réa-
liser : déboisement, évacuation de matériels et de pro-
duits polluants avant démolition ou cession, décons-
truction d’ouvrages de moyenne importance,
réalisation de plates-formes, poses de clôtures, etc.
C’est pourquoi dès 2004, la Direction technique Lor-
raine a décidé d’étendre les mis-
sions du service Bâtiments à ces
opérations. Dans le même
temps, l’arrêt de l’exploitation
rendait disponible bon nombre
d’agents.
Cette décision a permis de réa-
liser ces opérations en interne
et de donner un nouveau
métier à 45 agents parmi les
plus jeunes ”, explique Pierre
Mentzer, chef de l’UTL. La réa-
lisation de ces nouvelles activités
a exigé un important effort de
formation (conduite en sécurité
d’engins très divers, bûcheron-
nage, règles de déconstruction,
enlèvement d’amiante non-
friable…) et la location de maté-
riels spécifiques (pelles de démo-
lition et de chargement,

� /� � �

brise-roche hydrau-
lique, chargeuses,
camions). Opéra-
tionnelles depuis fin
2004, les équipes
du BASA (service
Bâtiments et Sites
Arrêtés) intervien-
nent aux 4 coins du
bassin lorrain :
déboisage des car-
rières Simon et
Centrale, évacua-
tion de produits
avant déconstruc-
tion ou cession
(ateliers centraux,
Puits 2), démolition
de bâtiments à

Betting, De Vernejoul, Cuvelette et Forbach, réalisa-
tion d’une dizaine de plates-formes pour le service
Sondages. Les installations du carreau Vouters sont
au programme des prochains mois. “ Nous aurons
terminé les travaux d’ici fin 2007. La place sera nette.
Seules subsisteront les installations de captage qui res-
teront en service au-delà de 2010 et seront donc
confiées à la structure après-mine ”, précise Alain
Risch, responsable du BASA.

Florence Ribic
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Départ du dossier
d’arrêt de Wendel pour

la préfecture.

Les équipes du BASA.
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D
evant deux cents participants, le Préfet de
Région, Christian Frémont, a salué l'action
menée par Charbonnages de France, le FIBM
et Sofirem. Le maire de Gardanne Roger Meï
a, quant à lui, remercié “ le FIBM, l'Etat à

travers Charbonnages de France, et Sofirem pour leurs
actions de redynamisation ” et souligné l'importance
du développement industriel qui peut s'appuyer
aujourd’hui sur l'expérience, les compétences et les ter-
rains disponibles à Gardanne. Il a aussi indiqué que

les bâtiments du puits Yvon Morandat seront amé-
nagés en pépinières et hôtel d'entreprises et qu’ils
accueilleront également les bureaux de l'UTAM Sud
(Unité Technique de l'Après-Mine) du BRGM ainsi
que l'équipe de recherche Micro-packs du Centre de
Microélectronique Georges Charpak. La pose de la
première pierre des bâtiments de ce Centre de Micro-
électronique, pour lequel le FIBM doit contribuer à
hauteur de 4 M€, devrait avoir lieu prochainement.
Comme l’a indiqué le maire de Gardanne “ 6 à 8
entreprises devraient être accueillies sur les anciens
parkings du puits ”, dont le groupe gardannais de
prêt-à-porter Garella qui a organisé un défilé de mode
dans le "Hall du Mineur" pour clôturer cette mani-
festation. � � /� � �

Défilé plutôt inhabituel dans le "Hall 
du Mineur" avec les mannequins du groupe de

prêt-à-porter gardannais Garella. 

DÉVELOPPEMENT TERRITORIAL

Le puits Yvon Morandat 
à la mode des entreprises

C'est au puits Yvon Morandat que s'est déroulée, en présence 
du Préfet de Région, du Sous-Préfet d'Aix-en-Provence 
et du Vice-Président du Conseil Général des Bouches-du-Rhône, 
la rencontre "Mutations et Innovations : de la microélectronique 
à la création de mode" organisée par la mairie de Gardanne. 
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DÉVELOPPEMENT TERRITORIAL

QUATRE DOSSIERS SÉLECTIONNÉS

AU PREMIER SEMESTRE 2005
Les quatre dossiers sélectionnés bénéficient
chacun d'une enveloppe allant de 20 à
40 K€ qui permettra aux futurs chefs
d'entreprise de mener à bien les validations
techniques et commerciales de leurs
projets :
� Diogène souhaite proposer un véhicule

hybride de proximité, basé sur l'énergie
musculaire et électrique.

� GMédecine travaille sur un logiciel
multi-plateforme destiné aux structures
hospitalières pour gérer dans sa globa-
lité le dossier patient. Le programme
inclut aussi une base de connaissances
facilitant le diagnostic.

� NavX propose un dispositif GPS pour
prévenir les motocyclistes des zones
dangereuses et des contrôles de vitesse. 

� Laran RFID étudie un système d'impres-
sion d'étiquettes RFID (lags) destiné
à facilitant la gestion des colis par les
transporteurs express. �

Opérationnel
depuis 1972, 

le site de 
Saint-Avold 

est une 
référence pour
la production

de plaques
coulées en

Europe.

Altuglas International 
développe son site de Saint-Avold

©
 C

dF

S
'inspirant de l'expérience acquise depuis plu-
sieurs années dans le bassin d'Alès (Gard), le
Dispositif d'Amorçage Provençal, mis en
place à l'initiative des pouvoirs publics, de
Charbonnages de France et de Sofirem, vise

à faciliter l'émergence de nouveaux projets techno-
logiques ou innovants et à fixer leur développement
en Provence. Il propose de financer en particulier :
� des études techniques, commerciales ou juridiques,

réalisées par des experts extérieurs ;
� l'acquisition de matériel ;
� des achats de documentation ;
� des défenses de protection de l'innovation ;
� des recherches ou des prototypes de laboratoires. 

Le Dispositif d'Amorçage Provençal
atteint sa vitesse de croisière
Le Dispositif d'Amorçage Provençal (DAP)
inauguré en mai 2004 pour soutenir les
porteurs de projets innovants dans les
communes du bassin minier de Provence
est aujourd'hui pleinement opérationnel. 

� /� � �

S
ofirem accompagne le développement du
site lorrain de la société Altuglas Interna-
tional installée depuis 1972 à Saint-Avold
(Moselle). Ce développement passe par
l’accroissement des capacités de produc-

tion de plaques coulées et par la création d'une
plate-forme logistique et d'un atelier de découpe.
Ce projet s'inscrit dans le cadre du recentrage des
productions de cette société en Europe autour de
deux sites spécialisés : Bernouville (Eure) pour les
plaques extrudées et Saint-Avold pour les plaques
coulées où 41 nouveaux emplois seront créés. �
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SÉCURITÉ

U
ne cérémonie qui a été l’occasion de rendre
hommage aux 92 sauveteurs médaillés.
“ Vous vous êtes tous engagés volontaire-
ment dans cette activité qui représente le
meilleur exemple de la solidarité des gueules

noires. Tous les mineurs vous sont reconnaissants,
ainsi que l’entreprise qui salue votre dévouement ”,
a déclaré Pierre-Marie Dupond. “ Tous les deux ans,
les Houillères du Bassin de Lorraine honoraient leurs
sauveteurs en leur décernant médailles et diplômes.
Aujourd’hui, les HBL n’existent plus, mais nous
avons tenu à poursuivre cette tradition jusqu’au bout
avec cette dernière cérémonie ” a-t-il indiqué, avant

Les sauveteurs 
à l’honneur Les derniers sauveteurs que compte encore 

dans ses rangs Charbonnages de France ont été
récompensés le 21 octobre 2005 lors 
d’une cérémonie au Poste Central de Secours (PCS)
en présence d’Alain Rollet, Directeur technique 
national de CdF, et Pierre-Marie Dupond, 
Coordinateur national sécurité.

� /� � �

Un noyau de sauveteurs 
sera conservé jusqu’à l’arrêt

de l’exhaure à Merlebach 
et à La Houve.

ecrutés parmi les mineurs du fond, les sauveteurs sont tous

volontaires. Leur aptitude au sauvetage est contrôlée chaque

année par la médecine du travail car les contraintes physiques

rencontrées en intervention sont dures. Les sauveteurs doivent

s’entraîner régulièrement au travail sous appareils respiratoires

et des exercices ont lieu au fond de la mine ou dans la chambre

d’exercice du PCS aménagée pour reconstituer les conditions

d’intervention et mettre en pratique les règles de sécurité imposées

par l’évolution en équipe dans un milieu hostile. La formation des

sauveteurs est complétée par une sensibilisation aux gestes de

premiers secours, aux gestes d’assistance respiratoire et à la

pratique du massage cardiaque. �

Les sauveteurs : des mineurs dévoués 
au service de la collectivité

R
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SÉCURITÉ

de revenir sur les missions accomplies
par les sauveteurs ces deux dernières
années. “ L’arrêt de l’exploitation en
2004 a entraîné, tout naturellement,
l’arrêt de la permanence des sauveteurs
au PCS qui avait fonctionné sans inter-
ruption 24 heures sur 24 tous les jours
ouvrés depuis 1960. Depuis, deux équipes de sau-
veteurs ont assuré une présence sur deux postes.
Nous conserverons un noyau de sauveteurs jusqu’à
l’arrêt de l’exhaure à Merlebach et à La Houve. ”
Alain Rollet a remercié chaleureusement les sau-
veteurs pour leur engagement et a évoqué le
devenir du bâtiment du PCS qui abritera, début
2008, le siège de l’Unité Technique Après-Mine
de l’Est. “ Nous mettrons en place une structure

après-mine début 2006 dans le Nord, en 2007
dans le Sud et l’Ouest de la France, en 2008 en
Moselle-Est. L’UTAM-Est sera chargée de gérer
les problèmes de l’après-mine en ce qui concerne
le charbon, le fer, la potasse et le sel. ”

Florence Ribic
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Dernière cérémonie de
remise de médailles aux

sauveteurs du Poste Central
de Secours.
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a catastrophe de Courrières le 10 mars 1906 met en évidence la nécessité de disposer de structures

dédiées à l’étude des questions de sécurité dans les mines et à la gestion des moyens de sauvetage. Si

depuis 1907, chaque mine occupant plus de cent ouvriers au poste le plus chargé, est tenue de posséder une

structure consacrée au sauvetage, ce n’est qu’en 1965 que l’existence des postes centraux de secours (PCS)

est imposée par voie réglementaire. Le premier PCS est mis en service en 1908 à Liévin. Les HBCM comptent

5 PCS en 1946, dont le plus ancien créé en 1909 à Saint-Etienne. En Lorraine, les mines ayant longtemps

conservé une organisation de sauvetage autonome par siège, ce n’est qu’en 1960 qu’est construit le PCS de

Merlebach qui, par sa position centrale, permet de rejoindre tous les sièges du bassin en trente minutes

maximum. Bâtiment moderne de 3 000 m2 sur trois niveaux, le PCS dispose de tous les équipements

nécessaires : salle de stockage des appareils, atelier d’entretien et de vérification des appareils respiratoires,

chambre à fumée pour les exercices comportant un parcours d’entraînement où sont simulés des obstacles

identiques à ceux du fond… Une permanence de dix sauveteurs était assurée pendant les jours ouvrés. Les

sauveteurs étaient mis à disposition

par chaque siège du bassin, à tour de rôle

par équipe de cinq avec une relève toutes

les 24 heures. Ainsi, le PCS comportait

une base de vie avec dortoirs, réfectoire,

salle de séjour, cuisine, sanitaires,

buanderie… ainsi que l’encadrement et le

personnel de service correspondant. La

permanence mise en place en 1960 s’est

poursuivie sans arrêt jusqu’en avril 2004,

date de la fin de l’exploitation à La Houve. �

Le PCS de Merlebach :  
une permanence non-stop de 1960 à 2004
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Le bâtiment du Poste Central de Secours sera le 
futur siège de l’Unité Technique Après-Mine de l’Est.
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EN BREF. . .

TF1 Vidéo vient d’éditer un coffret
de 3 DVD intitulé « L’épopée
du charbon ». Le premier est
consacré à l’épopée du charbon
en  Lorraine : 6 épisodes de
26 minutes réalisés en 2001 par
Régis Cael. Le second, « Les
Femmes de la mine » est un
documentaire de 52 minutes
réalisé par François Porcile à
partir d’interviews et d’images
d’archives du Centre Historique
Minier de Lewarde. Le troisième,
« L’adieu au charbon », est un

film de 52 minutes réalisé par Tewik Farès en 2003 à l’occasion de la
fermeture de Merlebach. Ce coffret est disponible dans toutes les
grandes surfaces au prix de 24,99 €. 
Plus d’infos sur http ://www.tf1video.fr. �

Le photographe Jacques Grison vient de
publier, avec Bernard Mathieu, un
superbe livre de photographies, riche en
témoignages. Un authentique travail
d’artiste. Rien n’échappe à son regard :
bien sûr les hommes mais aussi les dents
de la haveuse ou les couches luisantes de
charbon. Il saisit les mineurs dans des

situations ou des positions de travail surprenantes. “ Toute leur vie ils
ont travaillé sans témoin. Jamais leurs épouses, leurs enfants ne les
auront vus confrontés aux éléments. ” L’ouvrage de 176 pages est
publié aux éditions Flammarion et disponible dans toutes les librairies
au prix de 32 €.
Par ailleurs, Jacques Grison présente actuellement une sélection
de clichés tirés de son exposition « Ils n’iront plus à la Mine »
à la Galerie Cosmos, 56, boulevard de la Tour-Maubourg à Paris,
jusqu’au 3 janvier 2006. �

DVD « L’épopée du charbon » Mineurs : les derniers 
seigneurs du charbon 

Le carreau de Meyreuil 
vendu à la Communauté du Pays d’Aix

Le 9 novembre 2005, une
réunion d’information concer-
nant le dossier d’arrêt définitif
des travaux et installations de
la concession De Wendel s’est
tenue au centre socio-culturel
de Schoeneck. Mi-septembre,
les conseillers municipaux des
11 communes concernées
avaient reçu ce dossier épais
de plus d’un mètre. 

Le sous-préfet de Forbach,
Guy Tardieu, a pris l’initiative
de faciliter la lecture du
dossier en conviant les
conseillers municipaux à une
réunion d’information. Pierre
Forbes, ingénieur en chef des
mines de la DRIRE, a rappelé
les procédures et les délais.
Puis, Serge Ippolito, chef du
projet du dossier De Wendel

au service Gestion des Sites
Arrêtés, en a décrit les
grandes lignes : un exposé
enrichi de nombreux schémas
et cartes pour mieux
comprendre les impacts ainsi
que les mesures de sur-
veillance et compensatoires
proposées. La présentation a
été clôturée par une séance
de questions-réponses où les

conseillers municipaux ont
formulé leurs avis et leurs
doutes, et reçu des réponses
à leurs premières interroga-
tions. Cette démarche,
désormais habituelle,
sera reconduite pour le
dernier dossier d’arrêt de
Sarre-et-Moselle déposé
en préfecture le 25 octobre
2005.” �

Réunion d’information 
sur le dossier d’arrêt De Wendel
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C'est le 1er décembre que Maryse Joissains, Présidente de la Commu-
nauté du Pays d'Aix (C.P.A.) et Jean-Charles Besson, Secrétaire général
de Charbonnages de France, ont signé en mairie de Meyreuil, la vente
du carreau de la mine en présence de Robert Lagier, maire de Meyreuil.
Vendu par Charbonnages de France un peu moins d’un million d'euros,
ce site de 9,5 hectares accueillera bientôt des petites et moyennes
entreprises. La C.P.A. espère ainsi pouvoir favoriser la création d'un
millier d'emplois sur cette nouvelle zone en quatre ans. �

Maryse Joissains, Jean-Charles Besson et Robert Lagier lors de la signature, 
en mairie de Meyreuil, de la vente du carreau à la Communauté du Pays d’Aix.
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Les médaillés 
de Sainte Barbe
Les médaillés 
de Sainte Barbe

� Le 1er décembre à Rueil-Malmaison...

� ... le 2 décembre en Lorraine ...

� ... le 25 novembre dans le Nord Pas-deCalais ...

� ... le 9 décembre 

à Saint-Etienne ...

... le 15 décembre 
dans l'Aveyron.

�
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